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Construction began on Colum-
bia in 1975 at Rockwell Inter-
national's principal assembly 
facility in Palmdale, California, 
a suburb of Los Angeles. Co-
lumbia was named after the 
American sloop Columbia Redi-
viva which, from 1787 to 1793, 
under the command of Captain 
Die Columbia, der ers-
te raumflugfähige Or-
biter, wurde im März 
1979 an die NASA aus-
geliefert. Anschließend 
wurde die Raumfäh-
re ins Kennedy Space 
Center überführt, 
um dort auf ihre ers-
te Mission vorberei-
tet zu werden. Im No-
vember 1980 wurde 

die Columbia mit dem 
Außentank verbunden 
und einen Monat spä-
ter zur Startrampe ge-
fahren. Nach mehre-
ren Startverschiebun-
gen fand am 12. April 
1981 der Start des ers-
ten wiederverwendba-
ren Raumfahrzeuges 
der Welt statt. Ziel des 
ersten Fluges war es 

Le 11 novembre 1982, la 
navette Columbia en-
tame la phase opéra-
tionnelle du programme 
avec la mission STS-5. 
Celle-ci place en orbite 
deux satellites de télé-
communications privés. 
À l'époque, la navette 
dispose par décret d'un 
monopole sur le marché 
américain des lance-
ments des satellites pu-
blics, civils et militaires, 
ainsi que des satellites 
privés. La NASA espère 
pouvoir atteindre une 
cadence d'un lancement 
par semaine. Pour attirer 

des clients à l'interna-
tional, les prix des lan-
cements sont largement 
sous-évalués dans l'es-
poir de créer une clien-
tèle captive. La NASA 
pratique également des 
rabais pour les lance-
ments des satellites mi-
litaires américains. Neuf 
opérateurs de télécom-
munications internatio-
naux acceptent d'em-
blée l'offre de la NASA. 
Au cours des trois pre-
mières années d'ex-
ploitation, 24 satellites 
commerciaux sont ainsi 
lancés. Le nombre maxi-

mum de satellites de té-
lécommunications pla-
cés en orbite au cours 
d'une seule mission est 
limité à trois, bien que 
l'orbiteur puisse théo-
riquement en emporter 
cinq ; mais la NASA, ne 
maîtrisant pas parfaite-
ment les conséquences 
d'une telle charge en 
cas d'atterrissage d'ur-
gence, préfère limiter 
le nombre de satellites 
embarqués. La navette 
place également en or-
bite le premier satellite 
de télécommunications 
de la série TDRS, qui 



FK RASTER GROTESK ROUNDED TYPE SPECIMENP.3

Construction began on Colum-
bia in 1975 at Rockwell Inter-
national's principal assembly 
facility in Palmdale, California, 
a suburb of Los Angeles. Co-
lumbia was named after the 
American sloop Columbia Redi-
viva which, from 1787 to 1793, 
under the command of Captain 
Die Columbia, der ers-
te raumflugfähige Or-
biter, wurde im März 
1979 an die NASA aus-
geliefert. Anschließend 
wurde die Raumfäh-
re ins Kennedy Space 
Center überführt, 
um dort auf ihre ers-
te Mission vorberei-
tet zu werden. Im No-
vember 1980 wurde 

die Columbia mit dem 
Außentank verbunden 
und einen Monat spä-
ter zur Startrampe ge-
fahren. Nach mehre-
ren Startverschiebun-
gen fand am 12. April 
1981 der Start des ers-
ten wiederverwendba-
ren Raumfahrzeuges 
der Welt statt. Ziel des 
ersten Fluges war es 

Le 11 novembre 1982, la 
navette Columbia en-
tame la phase opéra-
tionnelle du programme 
avec la mission STS-5. 
Celle-ci place en orbite 
deux satellites de télé-
communications privés. 
À l'époque, la navette 
dispose par décret d'un 
monopole sur le marché 
américain des lance-
ments des satellites pu-
blics, civils et militaires, 
ainsi que des satellites 
privés. La NASA espère 
pouvoir atteindre une 
cadence d'un lancement 
par semaine. Pour attirer 

des clients à l'interna-
tional, les prix des lan-
cements sont largement 
sous-évalués dans l'es-
poir de créer une clien-
tèle captive. La NASA 
pratique également des 
rabais pour les lance-
ments des satellites mi-
litaires américains. Neuf 
opérateurs de télécom-
munications internatio-
naux acceptent d'em-
blée l'offre de la NASA. 
Au cours des trois pre-
mières années d'ex-
ploitation, 24 satellites 
commerciaux sont ainsi 
lancés. Le nombre maxi-

mum de satellites de té-
lécommunications pla-
cés en orbite au cours 
d'une seule mission est 
limité à trois, bien que 
l'orbiteur puisse théo-
riquement en emporter 
cinq ; mais la NASA, ne 
maîtrisant pas parfaite-
ment les conséquences 
d'une telle charge en 
cas d'atterrissage d'ur-
gence, préfère limiter 
le nombre de satellites 
embarqués. La navette 
place également en or-
bite le premier satellite 
de télécommunications 
de la série TDRS, qui 
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Construction began on Colum-
bia in 1975 at Rockwell Inter-
national's principal assembly 
facility in Palmdale, California, 
a suburb of Los Angeles. Co-
lumbia was named after the 
American sloop Columbia Redi-
viva which, from 1787 to 1793, 
under the command of Captain 
Die Columbia, der ers-
te raumflugfähige Or-
biter, wurde im März 
1979 an die NASA aus-
geliefert. Anschließend 
wurde die Raumfäh-
re ins Kennedy Space 
Center überführt, 
um dort auf ihre ers-
te Mission vorberei-
tet zu werden. Im No-
vember 1980 wurde 

die Columbia mit dem 
Außentank verbunden 
und einen Monat spä-
ter zur Startrampe ge-
fahren. Nach mehre-
ren Startverschiebun-
gen fand am 12. April 
1981 der Start des ers-
ten wiederverwendba-
ren Raumfahrzeuges 
der Welt statt. Ziel des 
ersten Fluges war es 

Le 11 novembre 1982, la 
navette Columbia en-
tame la phase opéra-
tionnelle du programme 
avec la mission STS-5. 
Celle-ci place en orbite 
deux satellites de télé-
communications privés. 
À l'époque, la navette 
dispose par décret d'un 
monopole sur le marché 
américain des lance-
ments des satellites pu-
blics, civils et militaires, 
ainsi que des satellites 
privés. La NASA espère 
pouvoir atteindre une 
cadence d'un lancement 
par semaine. Pour attirer 

des clients à l'interna-
tional, les prix des lan-
cements sont largement 
sous-évalués dans l'es-
poir de créer une clien-
tèle captive. La NASA 
pratique également des 
rabais pour les lance-
ments des satellites mi-
litaires américains. Neuf 
opérateurs de télécom-
munications internatio-
naux acceptent d'em-
blée l'offre de la NASA. 
Au cours des trois pre-
mières années d'ex-
ploitation, 24 satellites 
commerciaux sont ainsi 
lancés. Le nombre maxi-

mum de satellites de té-
lécommunications pla-
cés en orbite au cours 
d'une seule mission est 
limité à trois, bien que 
l'orbiteur puisse théo-
riquement en emporter 
cinq ; mais la NASA, ne 
maîtrisant pas parfaite-
ment les conséquences 
d'une telle charge en 
cas d'atterrissage d'ur-
gence, préfère limiter 
le nombre de satellites 
embarqués. La navette 
place également en or-
bite le premier satellite 
de télécommunications 
de la série TDRS, qui 
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Construction began on Colum-
bia in 1975 at Rockwell Inter-
national's principal assembly 
facility in Palmdale, California, 
a suburb of Los Angeles. Co-
lumbia was named after the 
American sloop Columbia Redi-
viva which, from 1787 to 1793, 
under the command of Captain 
Die Columbia, der ers-
te raumflugfähige Or-
biter, wurde im März 
1979 an die NASA aus-
geliefert. Anschließend 
wurde die Raumfäh-
re ins Kennedy Space 
Center überführt, 
um dort auf ihre ers-
te Mission vorberei-
tet zu werden. Im No-
vember 1980 wurde 

die Columbia mit dem 
Außentank verbunden 
und einen Monat spä-
ter zur Startrampe ge-
fahren. Nach mehre-
ren Startverschiebun-
gen fand am 12. April 
1981 der Start des ers-
ten wiederverwendba-
ren Raumfahrzeuges 
der Welt statt. Ziel des 
ersten Fluges war es 

Le 11 novembre 1982, la 
navette Columbia en-
tame la phase opéra-
tionnelle du programme 
avec la mission STS-5. 
Celle-ci place en orbite 
deux satellites de télé-
communications privés. 
À l'époque, la navette 
dispose par décret d'un 
monopole sur le marché 
américain des lance-
ments des satellites pu-
blics, civils et militaires, 
ainsi que des satellites 
privés. La NASA espère 
pouvoir atteindre une 
cadence d'un lancement 
par semaine. Pour attirer 

des clients à l'interna-
tional, les prix des lan-
cements sont largement 
sous-évalués dans l'es-
poir de créer une clien-
tèle captive. La NASA 
pratique également des 
rabais pour les lance-
ments des satellites mi-
litaires américains. Neuf 
opérateurs de télécom-
munications internatio-
naux acceptent d'em-
blée l'offre de la NASA. 
Au cours des trois pre-
mières années d'ex-
ploitation, 24 satellites 
commerciaux sont ainsi 
lancés. Le nombre maxi-

mum de satellites de té-
lécommunications pla-
cés en orbite au cours 
d'une seule mission est 
limité à trois, bien que 
l'orbiteur puisse théo-
riquement en emporter 
cinq ; mais la NASA, ne 
maîtrisant pas parfaite-
ment les conséquences 
d'une telle charge en 
cas d'atterrissage d'ur-
gence, préfère limiter 
le nombre de satellites 
embarqués. La navette 
place également en or-
bite le premier satellite 
de télécommunications 
de la série TDRS, qui 
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Construction began on Columbia in 1975 
at Rockwell International's principal as-
sembly facility in Palmdale, California, a 
suburb of Los Angeles. Columbia was 
named after the American sloop Columbia 
Rediviva which, from 1787 to 1793, under 
the command of Captain Robert Gray, ex-
plored the US Pacific Northwest and be-
came the first American vessel to circum-
Die Columbia, der erste raum-
flugfähige Orbiter, wurde im 
März 1979 an die NASA aus-
geliefert. Anschließend wur-
de die Raumfähre ins Kennedy 
Space Center überführt, um 
dort auf ihre erste Mission vor-
bereitet zu werden. Im Novem-
ber 1980 wurde die Columbia 
mit dem Außentank verbunden 
und einen Monat später zur 
Startrampe gefahren. Nach 

mehreren Startverschiebun-
gen fand am 12. April 1981 der 
Start des ersten wiederver-
wendbaren Raumfahrzeuges 
der Welt statt. Ziel des ersten 
Fluges war es lediglich, die Co-
lumbia sicher in die Umlaufbahn 
und wieder zurück zu bringen. 
Der Flug dauerte insgesamt 
etwas über zwei Tage und en-
dete mit einer Landung auf der 
Edwards Air Force Base in 

Le 11 novembre 1982, la navette 
Columbia entame la phase opé-
rationnelle du programme avec la 
mission STS-5. Celle-ci place en 
orbite deux satellites de télécom-
munications privés. À l'époque, la 
navette dispose par décret d'un 
monopole sur le marché améri-
cain des lancements des satel-
lites publics, civils et militaires, 
ainsi que des satellites privés. La 
NASA espère pouvoir atteindre 
une cadence d'un lancement 
par semaine. Pour attirer des 
clients à l'international, les prix 
des lancements sont largement 
sous-évalués dans l'espoir de 
créer une clientèle captive. La 
NASA pratique également des 

rabais pour les lancements des 
satellites militaires américains. 
Neuf opérateurs de télécommuni-
cations internationaux acceptent 
d'emblée l'offre de la NASA. Au 
cours des trois premières an-
nées d'exploitation, 24 satellites 
commerciaux sont ainsi lancés. 
Le nombre maximum de satellites 
de télécommunications placés 
en orbite au cours d'une seule 
mission est limité à trois, bien 
que l'orbiteur puisse théorique-
ment en emporter cinq ; mais la 
NASA, ne maîtrisant pas parfai-
tement les conséquences d'une 
telle charge en cas d'atterris-
sage d'urgence, préfère limiter le 
nombre de satellites embarqués. 

La navette place également 
en orbite le premier satellite de 
télécommunications de la série 
TDRS, qui doit remplacer les 
stations au sol de la NASA. Deux 
sondes spatiales sont également 
lancées durant ces premières 
années d'exploitation, le labora-
toire spatial Spacelab est ame-
né en orbite à quatre reprises 
et deux satellites militaires sont 
placés en orbite. Le public suit 
avec intérêt les premiers vols de 
cet engin spatial aux caracté-
ristiques nouvelles. Sur le plan 
commercial, la navette remporte 
également un grand succès ap-
parent, puisque durant cette pé-
riode la moitié des satellites sont 
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Construction began on Columbia in 1975 
at Rockwell International's principal as-
sembly facility in Palmdale, California, a 
suburb of Los Angeles. Columbia was 
named after the American sloop Columbia 
Rediviva which, from 1787 to 1793, under 
the command of Captain Robert Gray, ex-
plored the US Pacific Northwest and be-
came the first American vessel to circum-
Die Columbia, der erste raum-
flugfähige Orbiter, wurde im 
März 1979 an die NASA aus-
geliefert. Anschließend wur-
de die Raumfähre ins Kennedy 
Space Center überführt, um 
dort auf ihre erste Mission vor-
bereitet zu werden. Im Novem-
ber 1980 wurde die Columbia 
mit dem Außentank verbunden 
und einen Monat später zur 
Startrampe gefahren. Nach 

mehreren Startverschiebun-
gen fand am 12. April 1981 der 
Start des ersten wiederver-
wendbaren Raumfahrzeuges 
der Welt statt. Ziel des ersten 
Fluges war es lediglich, die Co-
lumbia sicher in die Umlaufbahn 
und wieder zurück zu bringen. 
Der Flug dauerte insgesamt 
etwas über zwei Tage und en-
dete mit einer Landung auf der 
Edwards Air Force Base in 

Le 11 novembre 1982, la navette 
Columbia entame la phase opé-
rationnelle du programme avec la 
mission STS-5. Celle-ci place en 
orbite deux satellites de télécom-
munications privés. À l'époque, la 
navette dispose par décret d'un 
monopole sur le marché améri-
cain des lancements des satel-
lites publics, civils et militaires, 
ainsi que des satellites privés. La 
NASA espère pouvoir atteindre 
une cadence d'un lancement 
par semaine. Pour attirer des 
clients à l'international, les prix 
des lancements sont largement 
sous-évalués dans l'espoir de 
créer une clientèle captive. La 
NASA pratique également des 

rabais pour les lancements des 
satellites militaires américains. 
Neuf opérateurs de télécommuni-
cations internationaux acceptent 
d'emblée l'offre de la NASA. Au 
cours des trois premières an-
nées d'exploitation, 24 satellites 
commerciaux sont ainsi lancés. 
Le nombre maximum de satellites 
de télécommunications placés 
en orbite au cours d'une seule 
mission est limité à trois, bien 
que l'orbiteur puisse théorique-
ment en emporter cinq ; mais la 
NASA, ne maîtrisant pas parfai-
tement les conséquences d'une 
telle charge en cas d'atterris-
sage d'urgence, préfère limiter le 
nombre de satellites embarqués. 

La navette place également 
en orbite le premier satellite de 
télécommunications de la série 
TDRS, qui doit remplacer les 
stations au sol de la NASA. Deux 
sondes spatiales sont également 
lancées durant ces premières 
années d'exploitation, le labora-
toire spatial Spacelab est ame-
né en orbite à quatre reprises 
et deux satellites militaires sont 
placés en orbite. Le public suit 
avec intérêt les premiers vols de 
cet engin spatial aux caracté-
ristiques nouvelles. Sur le plan 
commercial, la navette remporte 
également un grand succès ap-
parent, puisque durant cette pé-
riode la moitié des satellites sont 
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Construction began on Columbia in 1975 
at Rockwell International's principal as-
sembly facility in Palmdale, California, a 
suburb of Los Angeles. Columbia was 
named after the American sloop Columbia 
Rediviva which, from 1787 to 1793, under 
the command of Captain Robert Gray, ex-
plored the US Pacific Northwest and be-
came the first American vessel to circum-
Die Columbia, der erste raum-
flugfähige Orbiter, wurde im 
März 1979 an die NASA aus-
geliefert. Anschließend wur-
de die Raumfähre ins Kennedy 
Space Center überführt, um 
dort auf ihre erste Mission vor-
bereitet zu werden. Im Novem-
ber 1980 wurde die Columbia 
mit dem Außentank verbunden 
und einen Monat später zur 
Startrampe gefahren. Nach 

mehreren Startverschiebun-
gen fand am 12. April 1981 der 
Start des ersten wiederver-
wendbaren Raumfahrzeuges 
der Welt statt. Ziel des ersten 
Fluges war es lediglich, die Co-
lumbia sicher in die Umlaufbahn 
und wieder zurück zu bringen. 
Der Flug dauerte insgesamt 
etwas über zwei Tage und en-
dete mit einer Landung auf der 
Edwards Air Force Base in 

Le 11 novembre 1982, la navette 
Columbia entame la phase opé-
rationnelle du programme avec la 
mission STS-5. Celle-ci place en 
orbite deux satellites de télécom-
munications privés. À l'époque, la 
navette dispose par décret d'un 
monopole sur le marché améri-
cain des lancements des satel-
lites publics, civils et militaires, 
ainsi que des satellites privés. La 
NASA espère pouvoir atteindre 
une cadence d'un lancement 
par semaine. Pour attirer des 
clients à l'international, les prix 
des lancements sont largement 
sous-évalués dans l'espoir de 
créer une clientèle captive. La 
NASA pratique également des 

rabais pour les lancements des 
satellites militaires américains. 
Neuf opérateurs de télécommuni-
cations internationaux acceptent 
d'emblée l'offre de la NASA. Au 
cours des trois premières an-
nées d'exploitation, 24 satellites 
commerciaux sont ainsi lancés. 
Le nombre maximum de satellites 
de télécommunications placés 
en orbite au cours d'une seule 
mission est limité à trois, bien 
que l'orbiteur puisse théorique-
ment en emporter cinq ; mais la 
NASA, ne maîtrisant pas parfai-
tement les conséquences d'une 
telle charge en cas d'atterris-
sage d'urgence, préfère limiter le 
nombre de satellites embarqués. 

La navette place également 
en orbite le premier satellite de 
télécommunications de la série 
TDRS, qui doit remplacer les 
stations au sol de la NASA. Deux 
sondes spatiales sont également 
lancées durant ces premières 
années d'exploitation, le labora-
toire spatial Spacelab est ame-
né en orbite à quatre reprises 
et deux satellites militaires sont 
placés en orbite. Le public suit 
avec intérêt les premiers vols de 
cet engin spatial aux caracté-
ristiques nouvelles. Sur le plan 
commercial, la navette remporte 
également un grand succès ap-
parent, puisque durant cette pé-
riode la moitié des satellites sont 
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Construction began on Columbia in 1975 
at Rockwell International's principal as-
sembly facility in Palmdale, California, a 
suburb of Los Angeles. Columbia was 
named after the American sloop Columbia 
Rediviva which, from 1787 to 1793, under 
the command of Captain Robert Gray, ex-
plored the US Pacific Northwest and be-
came the first American vessel to circum-
Die Columbia, der erste raum-
flugfähige Orbiter, wurde im 
März 1979 an die NASA aus-
geliefert. Anschließend wur-
de die Raumfähre ins Kennedy 
Space Center überführt, um 
dort auf ihre erste Mission vor-
bereitet zu werden. Im Novem-
ber 1980 wurde die Columbia 
mit dem Außentank verbunden 
und einen Monat später zur 
Startrampe gefahren. Nach 

mehreren Startverschiebun-
gen fand am 12. April 1981 der 
Start des ersten wiederver-
wendbaren Raumfahrzeuges 
der Welt statt. Ziel des ersten 
Fluges war es lediglich, die Co-
lumbia sicher in die Umlaufbahn 
und wieder zurück zu bringen. 
Der Flug dauerte insgesamt 
etwas über zwei Tage und en-
dete mit einer Landung auf der 
Edwards Air Force Base in 

Le 11 novembre 1982, la navette 
Columbia entame la phase opé-
rationnelle du programme avec la 
mission STS-5. Celle-ci place en 
orbite deux satellites de télécom-
munications privés. À l'époque, la 
navette dispose par décret d'un 
monopole sur le marché améri-
cain des lancements des satel-
lites publics, civils et militaires, 
ainsi que des satellites privés. La 
NASA espère pouvoir atteindre 
une cadence d'un lancement 
par semaine. Pour attirer des 
clients à l'international, les prix 
des lancements sont largement 
sous-évalués dans l'espoir de 
créer une clientèle captive. La 
NASA pratique également des 

rabais pour les lancements des 
satellites militaires américains. 
Neuf opérateurs de télécommuni-
cations internationaux acceptent 
d'emblée l'offre de la NASA. Au 
cours des trois premières an-
nées d'exploitation, 24 satellites 
commerciaux sont ainsi lancés. 
Le nombre maximum de satellites 
de télécommunications placés 
en orbite au cours d'une seule 
mission est limité à trois, bien 
que l'orbiteur puisse théorique-
ment en emporter cinq ; mais la 
NASA, ne maîtrisant pas parfai-
tement les conséquences d'une 
telle charge en cas d'atterris-
sage d'urgence, préfère limiter le 
nombre de satellites embarqués. 

La navette place également 
en orbite le premier satellite de 
télécommunications de la série 
TDRS, qui doit remplacer les 
stations au sol de la NASA. Deux 
sondes spatiales sont également 
lancées durant ces premières 
années d'exploitation, le labora-
toire spatial Spacelab est ame-
né en orbite à quatre reprises 
et deux satellites militaires sont 
placés en orbite. Le public suit 
avec intérêt les premiers vols de 
cet engin spatial aux caracté-
ristiques nouvelles. Sur le plan 
commercial, la navette remporte 
également un grand succès ap-
parent, puisque durant cette pé-
riode la moitié des satellites sont 
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